
FRÈRE ET PRÊTRE 
QUE RECOUVRENT CES DEUX MOTS ? 

 

Sœur Lucie nous dit pourquoi le premier mot lui parle davantage. 
 
Etre et devenir frères c'est notre .vocation à tous.  
« Vous n'avez qu'un seul Père et vous êtes tous frères » (Matthieu 23,9) 
« Nous sommes tous frères dans le Christ. » (Romains 8,29) 
 
C'est fait et toujours à réaliser davantage. La fraternité se construit patiemment tout au long de notre 
histoire et il n'est pas difficile de se rendre compte que nous avançons lentement sur ce 
chemin!...Vivre en frères et en soeurs, entre nous, avec ceux qui nous entourent et plus largement avec 
tout homme, toute femme créés comme nous à l'image de Dieu, est l'objectif de celui qui suit le Christ. 
Chez les Frères des campagnes, il est toujours manifesté clairement que cet appel est premier, qu'il 
engage tout l'être, qu'il a son sens, sa plénitude. Des Frères seront religieux sans être prêtre, cela 
surprend parfois. Peut-être parce que la vie religieuse est plus spontanément attribuée aux femmes qui, 
elles, n'ont pas accès à l'ordination. Personnellement, j'apprécie que la vie religieuse soit mise en 
valeur en étant choisie par des hommes. Je n'ai jamais eu la nostalgie de ne pouvoir être appelée au 
sacerdoce car je trouve que la consécration religieuse me permet de vivre ce à quoi je me sens appelée. 
 

Appelés à être prêtre  
 

Quelques-uns sont appelés et acceptent de devenir prêtres. Le frère prêtre tel que je le perçois chez les 
FMC est frère parmi ses frères et veille à se comporter comme tel. Chez eux, le titre de frère l'emporte 
sur celui de père que l'on attribue parfois au prêtre. Ce n'est pas seulement une question d'appellation, 
il en découle une manière d'être qu'on perçoit dans la collaboration. Se situer en frère induit un 
comportement différent que se situer en père. Cela n'empêche pas que le frère prêtre a un rôle 
particulier du fait de sa fonction de pasteur pour assurer le service de l'eucharistie et des autres 
sacrements, indispensables à la vie religieuse et à la vie chrétienne. Nous avons besoin de prêtres et de 
religieux prêtres qui vivent le sacerdoce dans l'état de vie religieuse. 
 
Au service de l’Evangile 
 
Ces différences révèlent chacune un aspect particulier du Corps du Christ qui est l'Eglise. Chacun est 
appelé à vivre son originalité au service de l'Évangile. 
Actuellement dans l'Eglise de France, l'appel aux ministères et aux services d'Eglise a pris une place 
nouvelle. Les laïcs sont davantage sollicités et il se dessine une autre manière de penser et de travailler 
à la mission. On confie de moins en moins de services à une personne seule mais à une équipe. On 
apprend à décider dans la concertation. Je pense que par leur expérience de vie communautaire, les 
Frères sont préparés à vivre leur ministère sur ce mode là. Actuellement sont reconnus et estimés ceux 
qui vivent leur mission avec humanité et compétence, humilité et esprit de service. Il ne vient plus 
tellement à l'esprit qu'une vocation soit supérieure à une autre. 
Je rejoins bien ce que le Père Epagneul écrivait au moment de la fondation de la congrégation des 
Frères. 
« Parmi les traits que doit présenter l'Institut nouveau, il y a celui-ci qui dès la première heure m'est 
apparu majeur: il devra être accueillant aux candidats qui s'orientent vers le sacerdoce et à ceux que 

le Seigneur aura gratifiés d'un autre appel. Grâce à quoi des activités apostoliques heureusement 

complémentaires sont exercées. » 
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